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.lAcŽU E..Vous payez u 1ieP pite pa r ant au Sytîd icat.Et:rs? Çfituepsted ondasvtopheE.-e mmrduynitCetldsAgi'turduC aa.V INJCQ A.MialJrýA.-Ctttopiastre m'on l'apporte vite cinq autres sur cent potit lu mOitIS, pour' ne pau dire dix à quinze.
JACQUj E-1. -Comment ça ?

JIEAtN.-Achuîcer au détail coûte plus citer qu'acheter cnl gros. le Syndicat acehète en gros pour moi comme pour ton& ses alutres maembres, et me passe
les marchandi6es au miineii Prix. Mille Iorsonnesý réunies, obtiennent de melleutres conditions qu'une, n'est-ce pas?

En outre, Io Syndicat est -1 meu ordrers pour tout rentignoment, éch:ungo et mOrne, plus tard, pour- toute veilto aussi. C'est le Progrè~s, et dans pou de
temp ls cu sera la pluls pu isanto associal ion du Canada. Compre-nez vouis hprdaont pourquoi jesuis debonneoliuuneuî'?

Si vous vuulez être de morne, écrivez au

SYNDICAT CENTRAL DES AGRICULTEURS DU CANADA
fige 39, RtU]KSI!5Â~ S II:ONTJw&LF.

Quelques économies de nos membres danis la dernière semaines d'Avril:
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~ So,. t%'r~<u ,tt,,eu.à5'..i0uut.tttt't~<treiu.uie. lliJ tii- pS.O rix e de«rît,. c"Beau sang ne déroge pas."g
l. orotla, Kinugston, Qtîit.ec et Noi,,lnîîlreaeleuo sa1lins "Ollaeoulrs; euitru ILSlru trois. ~omptose (le ent tètes importées <le sang la

pe'aux dlu C;auaala. plu, pur et tita lplus beau type. Nos Yorkstiio
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L.a mariiint à battte reîarésriîîé dltis la gravure plu$ haut est note moulin Vib trr 1aÂL[Gl Gul,:tANGE'13ib
Cette miacine à tun ilon de 23 polices de long, les dca Ulsent eni acier garanti leur Iier -à beurre, s'ivre tde litMains, do quitrt'11< 1DA&NVII.L1, .Qffoldl L'aile se casser, tel que le txorsvay. iu <loîtaeu lU Is 4 oz (le lteirre. -es flerrealietuts qui snup;ortetut les dlrillesq sonit tous tu ferbnjttu, ce q1ui est dl'un grntid - Illecdo .lt.-LiJalubrt ', 1<1i17q, 'leSceni. U pa v<u DEV Eavaniagc, far ce (viement lpeut dir'e fait par aucun forgeron, ce qui est une économie et sou. daIte directe -le "V<ior linge 'V DEaltîo riuvltu utt4ot t t Mvent eit<lt&lie de grandîs rçiar<ls. lst '1" àMari.,.Aîîîîo de' stLAtimltrt " <tîi a tji< u'o ielons deta un ., ete,,otita<'Le crible de notte moulin V'ibrateurtc Pluts long îi lut large lisse toutes let a te l G lies de beurre elan'< uisue sîtîtt. ,yrt inon Nutb. ('o" 'tl rint«1tat, 01410. Lâtur.AcIlun's lut mille renire, mituactte.s en rnasta donnuant l1us <I Avanîtage Itour nîettoyer le .loirru au\~ ucietes tdagrtculture et ansux urtui.,lssta auttustrufn

gri tetmilssje noe elr4 pftses nv*e ce cribe r 'utiliatcurs qui te 1rssit'siîrrlu.~
deEq est «uie drI ligne ala gros que les astres manufacturiers emploient. Tous les essieu< ttIal, t jenes t.iifrat\ 0l.it' 1%lers t<uiueà,,nIrtC.« Oaoag<.se

(sl.aft) <lu lêlia-rsteur dut crible et du pouvoir sont en Aciler. si;n employons n<îct esaicu <tio e petit ue s deete .j iteaaern ,<u euîu'o
de fer. Ncite moulin est reconul pouir dise plus facile à faire mouvoilr et de plus tde durée. %.telles pnîî~r'slus haut et fini OUL Iour, A ELE TU L

Pcrisez ptour catalogue et liste des prix. poŽres des taureaux le rkeato ce .n ltulo îaSetLE E MENous mtnufaeturons au5il -lemt ols à toileAvcC PouîvoiraiiiZlioré; presse &foin de cIe. do St.I.anibert" îW6.600). frn a,'~<eIUr!Tueit,.t.,leasd,<,Àbuî
tain de fer, deboutt ;lresse àfoitt. ,'î roll , eOtltr.l'sill*, N*és 9, il. ,i , lueres àspriîîg, 16 dents; saitgto Mrî-ct do St-Liiiiert ,, <aic fflel t leernut. cilac..machline à laver, patenté, mai 1892. V ~ictor linge de Stt-.nsiîî. ',îUr santg de la ILiWcb.'N -tcMase de pri. oneuusuNous demandons ties agen ts actifs t reeî'tîuusablrs dans toutes les locâlités où isen'en race" Viciertiuo ; '. l.ear, .Icgnr de Stc. eu t'ire, ImumlWUlwe. Extrittcuuvw à

Tout cultivateur éttargneru de l'argest et sera certain d'avoir les niacîttees let plut ané le" fl -lce Ilag" c or Jlite 'e 117 Vied les~t Aeillesa,t ind " e , Mlis
lioréc on sdreosîit àfout.tîîalteîîoîut au-dessus Ill 10$ desncenidants 4 tfunutl.n lont titrent defrais. irw.jenz%,Nous allouerons uti escompte spécial atux ordres lac lu malle. qIetdni llsd eîr ts Ciaîo ~ tIEî

J. B. DORÉ & FILS, l>Our les ptrix et COIiiliS, S'adresser à M Ufh
MlANVIFAOTURIElîS, W-V A.UETIl. zlMEnANO


